
 

 

 

 

 
 
 

 

 
 

 

 

 

 

 

    A  chaque rentrée, il nous faut recommencer, 

                    en nous inscrivant, bien évidemment,  

                       dans une histoire qui se vit aujourd’hui, 

                           en prenant appui sur le passé,  

                                    et tournés vers demain… 

 

 

  

Pour cette rentrée 2011, nous vous proposons de « goûter à 

neuf », certains textes parus dans les « En chemin » des années 

antérieures. (S’appuyer sur le passé). 

 

A partir de quelques phrases glanées dans ces numéros, nous 

vous formulons ces voeux : (Vivre aujourd’hui). 

 

- « Que cette rentrée ne soit pas le simple recommencement 

d’un passé mais au contraire, un nouveau départ ». 

 

- « En cette rentrée, que vous preniez le temps de travailler, de 

penser, d’aimer et d’être aimé, de rêver, de prier… ». 

 

- « Que le Seigneur vous donne, à chacun, le temps de vous 

réjouir de la vie qui s’apprend ». 

 

Au cours de cette année scolaire, nous souhaitons faire évoluer ce 

4 pages « En chemin ». Pour cela, toutes vos remarques seront les 

bienvenues ! Affaire à suivre donc…(Se tourner vers demain). 

 

 

Marie-Madeleine 

Au nom de l’équipe pastorale 
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Merci, Seigneur 

pour les semaines d’été,  
pour les découvertes et les rencontres,  
pour la beauté contemplée,  
pour le silence et l’amitié,  
pour l’amour renouvelé et le repos !  
Merci pour ce trésor :  
je le garde dans mon corps et dans mon cœur.  
 
Maintenant,  
c’est la rentrée dans le temps ordinaire.  
 
Mais je ne retournerai pas  
à mes pratiques du passé,  
je ne rentrerai pas  
dans mes habitudes.  
Je vais entrer en lutte,  
Je vais entrer en amour,  
je vais entrer en douceur,  
je vais entrer en miséricorde et en sourire,  
je vais entrer en clarté,  
je vais entrer en courage,  
je vais entrer en Evangile encore une fois !  
 
C’est ma rentrée :  
Viens avec moi, Seigneur ! 

Rentrée (Terres, Editions du Signe)  

 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Seigneur, 
 

Toi qui fais toutes choses nouvelles quand passe le vent 
de l’Esprit, 
Viens encore accomplir tes merveilles aujourd’hui. 
 
Donne-nous la grâce d’une ECOUTE LIBRE, 
Sans préjugés, sans interprétations hâtives  
et sans crainte. 
Donne-nous de discerner dans la parole des autres  
Ce qui pourrait être une invitation à inventer,  
à oser, à créer. 
 
Donne-nous la grâce d’un REGARD LIBRE 
Qui ne s’arrête pas à la surface des choses, 
Ni à l’image que nous avons des autres, 
Ni au souci de notre propre image. 
 
Donne-nous la grâce d’une INTELLIGENCE LIBRE, 
Ouverte et aventureuse, 
Capable de replacer toutes choses dans un contexte plus 
large, 
Sans esprit de système, sans désir de puissance. 
 
Donne-nous la grâce d’une PAROLE LIBRE, 
Toujours respectueuse des autres, 
Donne-nous d’offrir aux autres une présence qui délivre. 
 
Donne-nous l’audace de PROJETS LIBRES, 
Et la patience de la mise en œuvre. 
Délivre-nous de l’instinct de propriétaire sur les projets 
que nous formons. 
 
Cela, nous ne pouvons le recevoir que de Toi. 
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Ne dîtes pas : 
« Mission impossible ! » 
Car 
il suffit d’une étincelle pour allumer 
un grand feu… 
Il suffit d’un seul gland planté dans 
un jardin pour qu’un jour on vienne 
se reposer sous un chêne… 
Il suffit de quelques personnes qui 
se mettent à aimer pour que tout un 
peuple prenne goût à l’amour ! 

Seigneur, comme ils sont dérangeants ces jeunes qui nous provoquent par des attitudes agressives. Derrière la rudesse de 
leur langage et la richesse de leurs comportements se cache souvent une immense souffrance. 
Toi qui as accueilli le bon larron, apprends-nous à ne jamais les juger sur les apparences, mais à les rejoindre au cœur de 
leur souffrance. 
Donne-nous le courage de les accompagner sur leur chemin de vie. Puissions-nous être sur leur route des témoins 
d’espérance. 
L’échec n’est pas une fatalité, l’amour peut faire reculer la violence, l’exclusion peut être combattue. 
Ce dont les jeunes ont besoin, c’est de rencontrer des adultes, capables de leur dire :  

« Nous avons besoin de vous ! » 
Donne-nous en ce début d’année, la force et la joie de relayer ton appel silencieux : 

« Séchez vos larmes ! J’ai besoin de vous pour bâtir mon royaume de justice et de paix ! » 
 

Jean-Marie PETICLERC (Salésien, Prêtre-éducateur) 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
(Site Ecoles 22) 
 
Avant de partir sur la belle route de l’enseignement, si on 
prenait un peu de temps… 
 
Prends le temps de travailler, c’est le prix du succès. 
Mais bienheureux es-tu si tu respectes les horaires, tu partiras à l’heure. 
Prends le temps de lire, c’est la source du savoir. 
Sans oublier que tu seras heureux si tu es capable de te reposer et de 
dormir sans chercher d’excuses. 
Prends le temps de jouer, c’est le secret de l’éternelle jeunesse. 
Ainsi tu sauras apprivoiser l’autre et tu découvriras que l’essentiel est 
invisible pour les yeux. 
Prends le temps de penser, c’est la source de l’action. 
Car bienheureux si tu sais distinguer une montagne d’une taupinière : il te sera épargné bien des tracas. 
Prends le temps d’aimer et d’être aimé, c’est une grâce de Dieu. 
Et tu découvriras que l’amour est la seule chose que le partage grandit. 
Prends le temps de rire, c’est la musique de l’âme. 
Et en plus si tu sais rire de toi-même, tu n’as pas fini de t’amuser. 
Prends le temps de te faire des amis, c’est la voie du bonheur.   
Si tu sais admirer le sourire de l’autre et oublier sa grimace, ta route sera ensoleillée. 
Prends le temps de donner, la vie est trop courte pour être égoïste. 
Et si tu t’appauvris pour aider les autres, tu accumuleras des richesses au plus profond de ton cœur. 
Prends le temps de rêver, c’est le chemin qui mène aux étoiles. 
Et si tu sais te taire et écouter, tu en apprendras des choses nouvelles ! 
Prends le temps de prier, c’est notre plus grande force sur la terre. 
Tu seras heureux si tu sais reconnaître le Seigneur en tous ceux que tu rencontreras. 
Tu trouveras la vraie lumière, tu trouveras la vraie sagesse. 
Alors tu seras enthousiaste, « habité par Dieu ». 

 
Prière du Prof… 

 
Que j’encourage et ne décourage pas 
Que j’incite et que je ne réprime pas 
Que je sourie et que je ne crie pas 
Que je sois doux(ce) et que je ne me fâche 
pas 
Que je sois respectueux(se) et non 
méprisant(e) 
Que ma patience n’ait pas de limites 
Que je mette en confiance et non en peur 
Que je fasse ressortir le bon et non pas les 
difficultés 
Que j’élève et ne rabaisse pas 
Que j’accueille et n’exclue pas 
Que j’accepte et ne juge pas 
Que je me rende compte de mes faiblesses 
 
Que je sois un puits de patience,  
un havre de d’accueil, 
Une source de courage,  
un modèle d’ouverture aux autres. 
Mon Dieu, il y a du travail, aide-moi tous les 
jours. 
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Gérer son temps… 
 
Mon Dieu, 
apprends-moi à bien user du temps  
que tu me donnes 
et à le bien employer sans rien perdre. 
Apprends-moi à prévoir sans me tourmenter. 
Apprends-moi à tirer profit des erreurs passées 
sans me laisser aller au scrupule. 
Apprends-moi à imaginer l’avenir 
en sachant qu’il ne sera pas comme je l’imagine. 
Apprends-moi à pleurer mes fautes 
sans tomber dans l’inquiétude. 
Apprends-moi à agir sans me presser 
et à me hâter sans précipitation. 
Apprends-moi à unir  
la sérénité à la ferveur, le zèle et la paix. 
Aide-moi quand je commence 
parce que c’est alors que je suis faible 
Veille sur mon attention quand je travaille. 
Ma coupe déborde d’une joyeuse énergie. 
L’harmonie et l’efficacité 
seront le fruit de mon labeur, 
car je marcherai dans tes pas Seigneur. 

Jean Guitton (Prières incontournables) 

Les enfants inquiets  
Remplissent la cour de récréation  
Entourés de leurs parents  
Inquiets 
Le temps est venu de se remettre au travail  
Le temps est venu de partager la vie en communauté  
Le temps est venu pour les petites têtes 
De se remplir de nouveaux savoirs  
Le temps de l’apprentissage  
Le temps des jeux 
Le temps des découvertes  
Le temps de grandir  
On pleure un peu  
On se sépare   
Donne, Seigneur   
A tous tes enfants  
Le temps de se réjouir de la vie qui s’apprend !  

Jean Humenry 

Programme pour aujourd’hui... 
• Arroser mon coeur tous les matins, pour qu’il ne 

se dessèche pas. 
• Nettoyer mes lunettes pour voir le souci des 

autres. 
• Dire aux autres chaque fois que c’est possible 

que je les aime.  
• Mettre en ordre mes priorités en commençant par 

l’essentiel.  
• Prendre le temps de ne pas courir ; offrir un peu 

de mon temps. 
• Ecouter vraiment quand on me parle. 
• Devant tous les découragements,  

faire la liste de toutes la raisons d’être heureux.  
• Si j’ai une raison d’être heureux, la partager. 
• Ne pas vouloir changer les choses qui ne 

dépendent pas de moi.  
• Changer un peu ce qui dépend de moi,  à 

commencer par moi-même.  
• Demain même programme car il restera sans 

doute encore à faire.  
   Jen Och (Revue Don Bosco) 

 

 

 

 
 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
 
 
 

 
 

    La Recette du  
 
 
 
 
 
 
w "Prendre 15 garçons et 15 filles avec une pincée de 

professeurs.  
w Mettre le tout dans une marmite,  
w Mélanger pour éviter la formation de grumeaux.  
w Ajouter une dose de participation,  

une louche de dialogue, 
une cuillère à soupe de gaieté,  
une cuillère à café d’imagination.  

w Incorporer une noix d’entraide.  
w Arroser avec un sirop de camaraderie  
w Mettre sur un feu plein de douceur 

pendant neuf mois.  
w Si la sauce accroche, la battre 

avec une pincée de réconciliation.  
w Disposer le tout dans un plat doré 

entouré d’efforts et de respect 
pour tous.  

w Servir avec la joie du coeur. » 
w Voilà la recette du bonheur 

imaginée par des jeunes de sixième. 
Avouez que c’est surprenant ! 

  
Et vous quelle serait votre recette ?  
Arrêtez-vous quelques instants sur cette recette. Vous verrez que les jeunes n’ont rien mis sur la chance d’être ou non premier 
ou sur les choses à posséder. Le bonheur décrit est dans la relation aux autres. Et si les enfants nous révélaient quelque 
chose du bonheur dont parle l’Evangile ? Quand Jésus évoque le bonheur, il contemple les visages d’hommes et de femmes 
qu’il a rencontrés.  Il perçoit malgré les blessures dont la vie les a marqués, cette part de l’amour du Père qui imprègne le coeur. 
Tout au long du récit des Béatitudes, Jésus nous révèle qu’au coeur de la détresse humaine ou au coeur de nos enfers, Dieu 
vient nous rejoindre. Quand un jour on a découvert cela dans sa vie, plus rien n’est comme avant. Il faut parfois « misère » pour 
découvrir l’amour infini d’un Père qui vous serre dans ses bras. Alors quelle chance si vos larmes vous ont fait tendre les 
mains vers vos frères et votre Père du ciel ! Vous êtes vraiment les hommes et les femmes des Béatitudes. 
                        

 Mgr Jean-Claude Boulanger (Evêque de Sées - Orne) 
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ou « Rien ne se perd, tout se transforme » 

 
Avec une adolescente sans titre et sans diplôme,  

Il fait Marie, sa Mère et notre Mère.  
Avec un vieillard qui n’a plus la vie devant soi,  

Il fait Siméon, qui porte l’avenir dans ses bras.  
Avec une fille des rues désignée au mépris,  

Il fait Marie de Magdala, premier témoin du ressuscité. 
Avec un pêcheur inculte qui parle plus vite qu’il ne pense,  

Il fait Pierre, la première pierre de l’Eglise. 
Avec un criminel pendu sur la croix,  

Il fait un homme au cœur plein de repentir. 
Avec un pharisien orgueilleux et sectaire,  

Il fait Paul, le premier des missionnaires. 
Avec un Jeune bourgeois plein d’avenir et mal dans sa peau,  

Il fait François, le mendiant d’Assise. 
Avec une Aristocrate, autoritaire et coléreuse,  

Il fait Thérèse d’Avila, fondatrice du Carmel. 
Avec une adolescente bien élevée, enfermée dans un couvent,  

Il fait Thérèse de Lisieux, patronne des missions. 
Avec un jeune officier vaniteux, aux goûts de luxe,  

Il fait Charles de Foucault, l’ermite du désert. 
Avec un professeur de la bonne société de Calcutta,  

Il fait Mère Térésa, pauvre parmi les pauvres.  
Avec un autre professeur de la bonne société au Caire,  

Il fait Sœur Emmanuelle, la madone des bidonvilles. 
 
Avec... Avec...  
Mais surtout... 

 
Avec de l’eau, Jésus fait du vin, 
Avec du vin, Jésus fait son sang, 
Avec du pain, Jésus fait son corps, 
Avec la mort, Jésus fait la vie 

 
ET AVEC MOI, QUE VA-T-IL FAIRE ? 

   
 L.D. 

 

 
 

Les chrétiens peuvent tout donner, sauf la foi. 
Ils peuvent tout partager, sauf ce qu’ils ne sont pas.  
Ils peuvent aimer les autres, mais ils ne sont pas les autres. 
Les plus beaux arguments,  
les plus théologiques, les plus convaincants  
échoueront toujours sur cette plage de liberté  
que le Seigneur offre à chacun. 
Le lieu de naissance de Jésus-Christ, 
c’est aussi d’autres routes, d’autres expériences 
chrétiennes, d’autres réponses possibles. 
Elles sont nécessaires pour tenter de mieux comprendre  
le vrai visage du Christ. 
Nul n’est propriétaire de Jésus, 
Personne n’en a l’exclusivité.  
L’unité de la foi ne se garde pas au coffre-fort. 
Toute communauté chrétienne  
n’est fidèle à l’Evangile de Jésus, que si elle sort d’elle-même 
pour se mettre au service de l’autre,  
de tout autre et de tous les autres. 
Le christianisme n’est pas pour lui-même  
mais pour tout le monde. 

 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 
Bénis cette année scolaire 

 
Toi, qui écoutes chacun de mes 
balbutiements,  
même les plus imperceptibles,  
Toi qui écoutes 
la requête de tous les hommes, 
entends ma prière,  
gage de ma foi et de mon amour pour toi :  
bénis cette année scolaire ! 
 
Qu’elle soit riche en découvertes  
et en efforts.  
Qu’elle soit une pierre de plus 
dans l’édifice de notre maison :  
non de sable qui s’effrite et disparaît, 
mais roc, solide et inébranlable. 

Donne-nous la capacité d’y approfondir 
chacune de nos tâches,  
d’essayer d’ouvrir les yeux 
et de comprendre le monde qui nous 
entoure. 
La volonté de déchirer le voile des 
apparences comme de résister à la bêtise 
qui brime la liberté et tue le respect d’autrui. 
 
Donne-nous la force  
d’y opposer notre réflexion 
et nos décisions, assumées en 
responsabilité.  

Aide-nous dans nos jours de joie et de 
succès,  
comme dans nos jours de peine et d’échec,  
où nous serons tentés  
de nous livrer à la facilité.  
Que cette année  
soit un pas de plus dans la vie,  
où nous irons à la rencontre des autres,  
de nous-mêmes et de Toi.  
 

 
Une Lycéenne (13)

L’urgent et l’essentiel 
Seigneur, 
Ce soir, je n’ai pas beaucoup de temps à te consacrer, 
Tant je suis pressé par l’urgence. 
J’ai tant de choses à faire : courriers, messages 
électroniques, dossiers, réunions, rendez-vous… 
Comprends-moi, Seigneur, 
Dans la vie moderne, tout est redevenu urgent. 
Mais voici que toi,  
tu m’apprends à distinguer l’urgent de l’essentiel. 
Et si l’essentiel, demain, consistait à rester disponible 
pour tel appel imprévu, pour telle rencontre inopinée ? 
Et si l’essentiel se cachait  
dans les interstices de l’agenda trop rempli ? 
Seigneur,  
Apprends-moi à rester disponible pour l’imprévu, 
Car c’est peut-être en acceptant de perdre son temps 
Que finalement on le gagne. 
Qu’importe les choses urgentes à faire, 
l’essentiel, ce soir, c’est de guetter ta présence. 
Seigneur, apprends-moi chaque jour 
à faire passer l’essentiel avant l’urgent. 

 Jean-Marie Petitclerc 
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RReeccoommmmeennccee  mmêêmmee  ssii  cceellaa  ttee  ccooûûttee  
mmêêmmee  ss’’iill  ffaauutt  eenn  ppaayyeerr  llee  pprriixx,,  
mmêêmmee  ssii  ttuu  sseennss  llaa  ppeeuurr  aauu  pplluuss  pprrooffoonndd  ddee  ttooii..  

RReeccoommmmeennccee  mmêêmmee  ssii  uunnee  iilllluussiioonn  ss’’éétteeiinntt,,  
mmêêmmee  ssii  tteess  eennggaaggeemmeennttss  ssoonntt  ddiiffffiicciilleess  àà  tteenniirr,,  
mmêêmmee  ssii  oonn  iiggnnoorree  tteess  eeffffoorrttss..  

RReeccoommmmeennccee  ppoouurr  ddoonnnneerr  llee  mmeeiilllleeuurr  ddee  ttooii--mmêêmmee  
aavveecc  eenntthhoouussiiaassmmee  eett  ccoonnffiiaannccee,,  
ccoommmmee  ssii  ttuu  rreessssuusscciittaaiiss  cchhaaqquuee  mmaattiinn..  

RReeccoommmmeennccee  ppoouurr  rriirree  eett  ooffffrriirr    
dduu  ssoolleeiill  ppoouurr  ttoouuss  lleess  tteemmppss,,  
aavveecc  jjooiiee  eett  aammoouurr,,  
ccoommmmee  ss’’iill  yy  aavvaaiitt  ttoouujjoouurrss  ddee  qquuooii  ssee  rrééjjoouuiirr..  

  
RReeccoommmmeennccee  ppoouurr  ttrraannssffoorrmmeerr  ll’’eexxiisstteennccee  
aavveecc  ll’’eessppooiirr  dduu  ddiiaalloogguuee  
ppoouurr  jjeetteerr  ddeess  ppoonnttss  ppaarr--ddeessssuuss  lleess  ssééppaarraattiioonnss  
ccoommmmee  ll’’EEvvaannggiillee  nnoouuss  yy  pprreessssee..  
  

RReeccoommmmeennccee  ppoouurr  DDiieeuu,,  aavveecc  DDiieeuu,,  ccoommmmee  DDiieeuu..  
 

Prier n°254 – sept. 2003 

Il y a ces moments où je suis sûre de moi, de ce que je fais, de l’endroit où je 
vais…Il n’y a aucun doute, aucun ! Enfin…c’est ce que je crois.  

Parce qu’il y a ces moments où je doute. J’ai peut-être l’impression que ces 
moments sont plus rares, et peut-être le sont-ils, mais ce sont ces morceaux 
de temps-là qui donnent sens à toutes choses. Ils sont profonds, parce 
qu’intimement personnels, et c’est sans doute grâce à eux que je peux me 
sentir bien et heureuse d’un choix, d’un acte, d’une parole ou d’un regard que 
j’ai fait.  

Au contraire, quand je doute, je peux aussi trébucher, chercher au hasard 
quelque chose dont je ne vois pas la couleur ni l’importance, et avoir 
l’impression de ne pas avancer, voire même de reculer. Donc, je regarde 
autour de moi sans trop savoir où poser mon regard, mais j’observe. Et je 
pleure, ou je souris. Et je me pose des questions. Pas des questions de bien 
ou de mal, de beau ou de laid, seulement des étonnements, des sentiments 
instantanés, mais qui font partie de moi à l’instant même où je les ai ressentis. 
Et puis ces moments de doute, de questionnement, d’étonnement, 
d’état « bizarre » (appelez-les comme vous voulez), s’additionnent, se 
soustraient, se multiplient, pour offrir comme résultat un petit pas dans mon 
chemin de la vie. Evidemment, je ne sais jamais très bien vers où je vais, mais 
une chose est sûre, ce sont ces moments privilégiés de questionnement et 
même de confusion qui me font avancer.  

 
Marie DUBOIS 
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Extraits  des « Cahiers de la réussite »… 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
 

La personne est un être en devenir 
 

Réussir,  
C’est comprendre, 
C’est faire quelque chose de très long  
et de très difficile, 
C’est faire une chose pour laquelle  
on ne pensait pas être capable 
Ecole Ste Hélène – Artonne – Puy de Dôme 

 
 

Une école qui fait réussir,  
C’est une école avec des profs passionnés,  

Proches, à l’écoute, qui détendent et ne stressent pas,  
Qui croient en nous, qui ne jugent pas seulement sur les notes,  

Mais sur la motivation et le comportement. 
Elèves du Lycée Notre-Dame – Ménimur – Vannes 

 
 

Peut-être que tu n’es pas croyant, 
Peut-être que t’y penses tout le temps,  
Mais sache que Dieu, il est vivant, 
Il veut te parler maintenant,  
Parfaitement, il te connaît, 
Et il t’aime tel que tu es,  
Il veut te prendre la main, 
Pour avancer sur ton chemin.  
LEAP Les Buissonnets – Capestang - Hérault 

 
La personne est un être relié 

 
Si réussir, c’est AIMER, 
Alors, OUI, nous voulons réussir. 
Si réussir c’est faire un FEU, pour réchauffer les autres,  
Alors, OUI, nous voulons réussir. 
Si réussir c’est doubler pour être le plus FORT,  
Alors, NON, nous ne voulons pas. 
Si réussir c’est tricher pour être le MEILLEUR,  
Alors, NON, nous ne voulons pas. 
Réussir c’est GRANDIR tous ENSEMBLE 
Ecole Notre-Dame – Mazamet – Tarn 

Différent, différent, 
Qu’on soit petit, qu’on soit grand, 

Qu’on soit noir, qu’on soit blanc, 
On est tous des enfants. 

Respecte-moi ! Ecoute-moi ! Regarde-moi ! 
N’essaie pas de m’écraser pour arriver le premier 

Tu risques d’être piégé 
Les premiers seront les derniers. 

Ecole Ste Clothilde – Tourcoing - Nord 

La personne est un être fragile 
 

Toi qui te croyais à l’écart de tout 
Toi qui pensais n’inspirer que le mépris 
Le monde te semblait gris 
Et par une simple main  
Posée sur ton épaule,  
Une écoute, un mot, un regard,  
Tu t’es senti renaître et par-delà 
Les épreuves et les difficultés,  
Tu t’es relevé, tu t’es grandi  
Pour ne plus t’arrêter  
et devenir une personne 
Collège du Sacré-Cœur – Watten – Nord 

 
 

Un jour dans le noir, je me suis réveillé,  
Sans avoir peur de mes malheurs.  

Pour pouvoir choisir mon orientation 
J’ai dû faire des créations. 

Découvrir mes talents personnels 
C’est devenu réel. 

Avoir des projets pour l’avenir 
C’est réussir. 

Ne pas renoncer face aux difficultés 
C’est progresser. 

J’ai grandi avec des souffrances  
et je les ai surmontées 

A la fin de ma vie, j’ai réussi. 
Collège ND J.Paul II – Ploemeur - 56 
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L’éducation est un peu comme la sculpture.  
 
Léonard de Vinci a défini la sculpture comme « l’art d’enlever ».  
Tous les autres arts consistent à mettre quelque chose : de la 
couleur sur la toile dans le cas de la peinture, pierre sur pierre pour 
l’architecture, note après note pour la musique.  
 
Seule la sculpture consiste à « enlever » : enlever les morceaux de 
marbre qui sont en trop pour faire ressortir la silhouette que l’on a en 
tête. La construction d’une personne ne s’obtient-elle pas également 
de cette manière, en enlevant, en faisant tomber les morceaux 
inutiles, encombrants qui la dispersent dans tous les sens et l’empêchent de réaliser quelque chose.  
 
Un jour Michel-Ange, qui se promenait dans un jardin à Florence, vit, dans un coin, un bloc de 
marbre qui dépassait de terre, à moitié recouvert d’herbe et de boue. Il s’arrêta brusquement 
comme s’il avait vu quelqu’un, et, se tournant vers les amis qui l’accompagnaient, s’exclama : 
« Dans ce bloc de marbre est renfermé un ange ; je dois le faire sortir ». Et, s’acharnant avec un 
burin, il commença à dégrossir le bloc de marbre jusqu’à ce qu’émerge la silhouette d’un bel ange.  
 
Les enfants, les jeunes que nous accueillons pour une nouvelle année scolaire sont peut être un 
peu comme des blocs de pierre encore informes, mais il y a de belles choses cachées en eux qui 
n’attendent que de venir à la lumière et que nous avons à faire sortir, à faire surgir... 
 
Mais pour que cela arrive, nous avons parfois besoin de convertir notre regard.  
Car espérer en l’élève, c’est aimer son avenir. 
         Frère Michel Bouvais 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

 
Un enfant accompagne le sculpteur 
Chercher un morceau de marbre. 
 
Chaque matin, l’enfant regarde 
Le maître tailler la pierre. 
 
Un jour, la sculpture est terminée 
Et un magnifique cheval apparaît. 
 
L’enfant regarde, 
Emerveillé, et dit au sculpteur : 
« Comment savais-tu qu’il y avait 
un cheval dans cette pierre ? » 
 

Légende grecque 
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« Le retour ne sera pas le simple recommencement d’un passé, 

mais, au contraire, un nouveau départ… » 

 

LE RETOUR ET LA RENTRÉE  
Paul de Velse 

 

Après un interminable exil, le peuple d’Israël 
est enfin autorisé à retourner dans son pays. Ce 
retour, depuis longtemps les prophètes Ésaïe 
Jérémie Ézéchiel, le lui avait promis de la part 
de Dieu. C’est enfin le jeune empereur Cyrus 
“oint de l’Éternel” (dit Ésaïe), qui lui offre la 
possibilité de retrouver la terre de ses pères. 

Certains, qui avaient pris goût à la vie en terre 
d’exil, décident d’y rester. Mais tous ceux qui 
ont maintenu vivace en eux l’espoir du retour et 
le sentiment d’appartenir au peuple de Dieu, 
choisissent de revenir dans le pays de leurs 

ancêtres, cette terre qui leur avait été promise 
et donnée par le Seigneur. 

Le prêtre Esdras et le laïc Néhémie, ont alors 
la charge d’organiser le grand retour, et de 
donner à l’État ainsi recréé des fondations 
solides. D’un commun accord, ils décident que le 
retour ne sera pas le simple recommencement 
d’un passé révolu ; mais, au contraire, un 
nouveau départ: l’édification d’une nation 
nouvelle dans une fidélité absolue envers Dieu, 
dans le respect de Sa Loi et dans une 
fraternité sans faille. 

   
Aujourd’hui, pour nous, c’est la fin des vacances, le temps de la rentrée. Bien sûr, la 
parenthèse qui s’était ouverte dans notre vie, a été beaucoup moins longue que celle de l’exil 
pour le peuple de Dieu !  
 
Mais pour la plupart, nous avons vécu quelques temps sous d’autres cieux à un rythme 
différent, entourés d’autres amis, et libérés de bon nombre d’obligations et de charges ; nous 
avons pris le temps d’écouter, d’admirer, de nous émouvoir ; le temps de la promenade, des 
loisirs et des jeux ; le temps de converser et de rire ; celui de lire, de nous recueillir et de 
prier.  
 
À présent, la parenthèse s’est refermée. Nous avons retrouvé le décor familier de notre 
existence, les tâches quotidiennes, les gestes rituels que nous avions un peu oubliés ; nos 
activités professionnelles, le bureau, l’école, les voisins, les commerçants du quartier, la vie 
paroissiale. 
 
Comme nous souhaiterions, nous aussi, que le retour de notre 
bref exil ne soit pas le simple recommencement d’une 
existence bien coulée dans son ornière et ses traditions. Nous 
voudrions, comme le peuple d’Israël à son retour d’exil, que 
notre rentrée soit une nouvelle aventure, que nous la 
vivions avec un cœur tout neuf comme lavés et purifiés par le 
contact avec la nature et la beauté du monde. Quelle soit pour 
nous cette “seconde naissance” dont Jésus parlait à 
Nicodème… une rentrée dans une vie nouvelle où 
triomphent la foi, le service fraternel, l’espérance et 
l’amour  

 




